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Si la guerre est la.dernière raison des peuples, l'agriculture doit en Atre la premire.
Emiparons-tioits (lu soi, si nons voninus conserver notre nationalité. :>

ADONrMENrT: 81 PAR AN. Editeur-Propriétaire: FIRMIN H. PROULX. •PAnAr rO zs JEUD1

S f A M A i R mal qui tue; ils sont dócidés à prendra l'inititivedau
Ca"se4e Agricile: Entbli.nement des Ctrcles -%grienle .dans leurs proprez bffaires, et .a!a.Fo..Jaforme,,ootlvtJ¡de

nos Can.p-strmes.-L· Convention Agri-nle~ N:innale " lor- Cercles·Agriîcil. qui constitueront un fai.-oau otid4 qui
de l'Exposition Provineiale qui aura lieu à MontréalI en SeP. ré-iatera ï toutes les. attaquies aosMOjimais -o.ronLp e .Oatemnbre probt uni. · sur:out onmiori. gne de l's.oeition vient la foreâ, de l'iiole.

Retue de la Sema''ne: Guerre entre la Serbie et la Turquie ;- meut nait l'impuissancu. AjM-i voyon.nous,.avea plus
o--tiions géo>graphqts et pnh -ues dles p-tye qui sntt le entibre sati-factino, s'tablir.des Cerul.s Agrioola.dans.les

théâtre de la guerre netuelle.- Une répone à l'Eoenem-ni grand1 centres -e notre population. L', grandt .pdade
Surts -'icers: Apicuilture, --es ,-s«.ims -inladie. des serin-. - d'une union agricole se réalie iouis l'impulsiob, d homme.

Etabli.4en.nt de Crch.s Agrit.nles à St .ionard de .utbi. ttf.,ntellignt<. devnui au bi..n pb io, qui composent
nière.. t à ste. Aune du la 'uocatLiàre.-ExibiLion Provini.al e L Con ite de 1 f'V on Agricoie NILnul.à Monttê.îl.

Lei Sociétés d'IsLrieitter n'out pas assurémenttnanquS
Petite chr.ni.1rne: Chaleur evee.ive : mortilités ennisées par les .Je rend:-. des servic ·· ax cultivnt'eurs, mais•aveo cette' br.insolatioîn ; m.yens de prévenir lt-s coups de soleil. ganisation, telle qu'e l er-t. constitue, il. esti nipo-sible da
Re:ettes: Moyen d.npprendre aux chiens à garder.--Sirop de' suivre pa. à pas les prrgrè de l'agriculture-, de facilitèr les

frni.i-s• rapports que doivent avoir entre eux h·a onlrivateta,oar
ls réunions des snciétés d'agriculture ne sont.pas-ass •

frequent:s. -Les cercles -agricolea devront combler, ette la-
A B N N É S ount toitt en.fucilitant la mieiion que doivent pdursuivre

. retardataires . 4 • , I les sociétes d'g.ieulture. .

PAUIEI AGRICO le l E"i- , I lst*oéèida.i)Iue
AssezIl faut un point uenltrtl oi e les ultivtcurus pdspnntai

moins une fois pur mois se voir et causer de leurs affiire,
U . Eu Il. I E A G B I C- L E où ils trouvent sans cesse des amis cultivateurs co'mmeeur,

où·ils rrtç:ivent tous les renseignementi qui.pèuvane leur
LES CERCLES AGR1ICOLES artre nc< ssairest; un endroit où ils preuioent: cnn'aisanneê

de tout ce qui su rattache à'ugrioulture:et äurquestions

.Asgz loigtemps les cultivateurs ont vécu dans un isole d'tçoonnui? qui les intéresient. .,

ment regrettable; ascz lontemp les habitonts diles *coi . Il ne suffit pàs do poséder une grande instrùotioni'de sa.
pagnes -ont laisé leurs uffiires entre les tanins des gene v oir beaucoup de choses*ngricoles, et mOnie de oultivèêrle
iabi!es, qui, le plus zniîvent, eu ont tird parti pour donner sol dans les meilleurs conditions, il faut encore'trouver un

5 arisfotioa à leurs iut6réta, ou pour oervir lotir naibition. nculement facile et rCmuLérateur des produitJ::lesoeerelés
Les oultivateurs ont enfin.compris. que. la d4union ct uu agricoles vous Cn faoilitelont la it:ho, en Vous concortsà¢
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